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l'utérus est fortement distendui soit par la présence de plu-
sieurs enfants, soit par une grande quantité de liquide amnio-
tique.

Outre les différentes causes que je viens de citer, nous
avons encore: les imotions morales telles que; da peur, la
crainte, la colère, la joie, la douleur, la jalousie ; et d'après
une excellente dissertation de M. Baudelocque qui fut présen-
tée en 1322 à la faculté de médecine de Paris, l'habitation
des grandes villes, des vêtements trop étroits, une nourriture
trop abondante et trop succulente, la constipation, la réten-
tion des urines, l'abus des jouissances vénériennes, une trop
grande surexcitation du système nerveux et vasculaire, un
état particulier de l'air atmosphérique sont autant de causes
qui prédisposent la femme aux convulsions puerperales.

Si nous examinons maintenant avec beaucoup de sain les
conditions individuelles dans lesquelles on voit le plus sou-
vent apparaitre l'Eclampsie, nous nous troivons frappés
d'un fait qui avait échappé à tous les ancien- observateurs :
c'est la présence presque toujours constante de l'albumine
dans l'urine des femmes éclamptiques. Je dis presque'cons-
tante, d'après M. Cazeaux ; car en dehors des 7 ou 8 cas cités

par MM.lDepaul et Mascarel, on n'a pu trouver d'exception.
Cette c.oincidence aussi curieuse que singulière, que plusieurs
médecins très habiles ont constatée, et que le célébre auteur
que je viens de citer a invariablement retrouvée sur toutes
les femmes qu'il a eu occasion d'observer depuis huit ans,
domine très certainement toutes les causes des convulsions
puerpérales.

Mais, comme nous le savons, l'albuminurie n'est pas stricte-
ment parlant, une maladie, elle W'est que le symptôme d'une-
affection générale de l'organisme. Cependant les maladies
qui sont causes de la présence de l'albumine dans l'urine,
peuvent aussi devenir causes de l'Eclampsie ; maLs, le plus
souvent elles ne déterminent qu'un dérangement de la sécré-
tion urinire, sans causer aucun trouble du côté du système
nerveux.


